
FIL-INFOS-  PAGE 1 

Faire entendre la voix  de la fraternité 

universelle ! 

Les divisions qui affectent l’ordre maçonnique ne sont pas insurmontables. Nous sommes 

nombreux à considérer que ce qui nous rassemble au-delà des frontières et des barrières  est 

plus important que ce qui nous divise. 

L’expérience de la vie montre qu’il faut savoir pardonner pour ne considérer que l’essentiel. 

L’essentiel aujourd’hui n’est-il pas de fortifier nos liens et de nous rassembler ? 

C’est modestement le rôle que pourrait être celui de ce mensuel numérique maçonnique tri-

lingue, en proposant un espace d’expression ouvert à toutes et à tous sans parti pris.  

Les contributions insérées dans ce magazine n’engagent que leurs auteurs. Nous veillons sim-

plement à ce qu’il n’y ait pas de diatribes fratricides ! 

Nous acceptons de publier toute contribution qui concerne l’activité maçonnique dans le res-

pect de la liberté de conscience et de la tolérance mutuelle. 

 

Alain,      Christine     et Milton  

Edition francophone 
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Le recrutement 

« Il nous faut des initie s effectifs », une phrase qu’il ne faut jamais 
oublier lors des recrutements. Et dieu sait si les recrutements ne 
sont plus ce qu’ils e taient. 

À  croire que les obe diences deviennent des entreprises ; pas tout a  
fait faux ; elles ache tent des locaux, des biens immobiliers. Est-ce 
cela la franc-maçonnerie ?  Penchons-nous sur le maçonnisme. 
Qu’est-ce donc que le maçonnisme ? Roger Dachez l’explicite sim-
plement, dans la pre face qu’il a re dige e pour le livre : « Qui est re -
gulier ? Le pur maçonnisme ».  

E crit par Oswald Wirth, pre face  par Roger Dachez pour qui les 
choses sont aussi simples qu’e videntes et se re sume en deux 
points : 

1 Le maçonnisme est inde pendant du rituel et des institutions 
quelles qu’elles soient. 

2 Le maçonnisme est un esprit, une doctrine non explicitement for-
mule e mais un invariant de la Franc-Maçonnerie depuis la nuit des 
temps. 

Roger Dachez ose dire, e crire que « la régularité résulte de l’oubli du pur maçonnisme au profit du gou-
vernementalisme du régime des Grandes Loges. 

Et ce n’est pas faux que l’Ordre maçonnique, le maçonnisme, l’Àrt Royal ont e te  trahis par les obe -
diences depuis plus d’un sie cle. 

Le recrutement, j’y reviens, devient souvent survie pour certaines loges, ce qui est incompre hensible 
puis qu’il s’en cre e tout le temps. Pourquoi vouloir initier a  tout prix ? Faire du nombre ou faire de la 
tre sorerie ? 

N’oublions pas que le chemin pour arriver a  la. Porte du temple est presqu’un parcours de combat-
tant. Celui qui a frappe  a  la porte du temple va passer par plusieurs e tats : Profane, e videmment ; 
Puis candidat, impe trant et enfin re cipiendaire. Le re cipiendaire ne doit pas croire que son but est 
enfin atteint, loin s’en faut. IL vient tout simplement d’obtenir « le droit de passer » pour commencer 
sa route vers la lumie re. Rien d’e tonnant que certains s’arre tent tre s vite au regard de ce qu’on lui 
demande, de ce travail a  re aliser, de cette pierre brute a  tailler et retailler. L’initie  va prendre rapide-
ment conscience qu’il devient un cherchant, un chercheur, un curieux…recherche qui va durer tout sa 
vie. 

Beresniak ou Wirth n’ont cesse  d’expliquer que pour « me riter » l’initiation des pre requis e taient in-
dispensables. Qu’entendaient-ils par-la  ? Des choses simples comme une e ducation, une base cultu-
relle, une notion de civisme, le sens du respect, une capacite  intellectuelle. Wirth va jusqu’a  dire 
qu’un examen rigoureux devrait e tre impose . Vous allez dire qu’il y a les 3 enque tes, des Galeries, des 
Cayennes… he las depuis plusieurs anne es l’exigence et moindre pour ne pas dire inexistante.  

Magali Àime  

Lire la suite 

 

 

Les sautes d’humeur de Mag  

https://www.webfil.info/post/du-c%C3%B4t%C3%A9-de-chez-mag-juin-2024
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Le CLIPSAS à la croisée des chemins :  

Résilience et démocratie face à l’adversité 

La re cente e lection de Louis Daly a  la pre sidence du CLIPSÀS a suscite  la controverse et le de bat au 

sein de la communaute  maçonnique internationale. Àu milieu des questions et des doutes sur la le gi-

timite  du processus e lectoral, il est essentiel d’analyser les e ve nements avec objectivite  et un esprit 

de bonne foi. Dans cette chronique, nous explorerons la nature des alle gations, la validite  des re gle-

ments du CLIPSÀS et la signification des re sultats des e lections. 

 

En outre, nous aborderons l’histoire de l’organi-

sation et sa re silience face aux de fis passe s, et 

nous re fle chirons enfin a  l’avenir de la franc-

maçonnerie dans un contexte mondial. 

 

En examinant les re actions a  l’e lection du Fre re 

Daly, on constate soit une immaturite  soit une 

mauvaise foi de la part du groupe perdant qui 

cherche a  de le gitimer le processus e lectoral. 

 

En franc-maçonnerie, nous attendons de nos 

fre res qu’ils agissent toujours avec inte grite  et 

honne tete , en acceptant les re sultats comme le 

reflet de la volonte  collective. 

 

À  l’e re nume rique, les informations circulent ra-

pidement et souvent sans examen approfondi. Nous avons vu comment les me dias maçonniques ont 

publie  des doutes sur la le gitimite  des e lections du CLIPSÀS, fonde s sur l’absence de second tour, ap-

puye s par les alle gations de l’une des partis. Cependant, il est crucial de rappeler que les re glements 

du CLIPSÀS ne requie rent qu’une majorite  simple, c’est-a -dire la moitie  plus une des voix pre sentes et 

repre sente es. 

 

Insister sur un second tour, alors que ce n’est pas pre vu par le re glement, soule ve une question fon-

damentale : qu’est-ce qui est vraiment de mocratique ? La re ponse re side dans le respect du contrat 

social de l’organisation. La de mocratie au sein du CLIPSÀS ne se mesure pas au nombre de tours 

d’e lections, mais au respect des re gles e tablies. 

 

Àvec 35 % des voix parmi six candidats, le fre re Daly a non seulement gagne  le gitimement, mais aussi 

avec une majorite  significative. Son e lection doit e tre conside re e comme une expression claire de 

la confiance d’une majorite  des membres du CLIPSÀS. 

Milton ÀRRIETÀ-LO PEZ 

Lire la suite de l’article 

 

https://www.webfil.info/post/le-clipsas-à-la-croisée-des-chemins-résilience-et-démocratie-face-à-l-adversité
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Entretien avec Iván HERRERA MICHEL 
Ancien Grand Maître de la Federación de Logias de Colom-

bia (Colombie) et ancien Président du Clipsas 
(de 2021 à 2024) 

Question : Lorsque vous avez pris vos fonctions de président en 2021, dans quel état se trou-

vait le CLIPSAS et quels étaient les principaux défis à relever à ce moment-là ? 

 

Iván HERRERA MICHEL : Le 25e me Pre sident du CLIPSÀS, qui dirigera le 

CLIPSÀS pour la pe riode 2024 - 2027, se trouve dans une situation finan-

cie re saine, avec un capital e gal a  ce qui est ne cessaire pour fonctionner 

pendant toute la dure e de son mandat. Un CLIPSÀS avec pre s d’une cen-

taine d’Obe diences re parties sur quatre continents et dans une cinquan-

taine de pays.  

 

Un CLIPSÀS qui ge re un projet majeur avec le Conseil e conomique et social 

des Nations Unies. Et un Centre de Liaison pre t a  poursuivre son message 

d’universalite  de la Franc-maçonnerie dans sa propre dynamique. 

 

Il y a trois ans, j’ai e te  e lu Pre sident, dans des circonstances sans pre ce dent et tre s difficiles, lors 

d’une assemble e te le matique, au milieu des restrictions sanitaires internationales impose es par la 

pande mie de COVID-19. Nos finances e taient confronte es a  une chute brutale des recettes due au de -

part des Obe diences qui comptaient le plus grand nombre de membres.  

 

Certaines Obe diences historiques ont parie  sur la fin du CLIPSÀS. Les bonnes relations avec la franc-

maçonnerie libe rale europe enne avaient disparu. Les demandes d’admission de nouvelles Obe -

diences sont au plus bas. De plus, le Bureau est accuse  de faire du « tourisme maçonnique » avec l’ar-

gent du CLIPSÀS. La situation ne pouvait e tre pire. 

 

 

Question : Quels ont été, selon vous, les changements et les réalisations les plus importants du 

CLIPSAS au cours de votre mandat ? 

 

Iván HERRERA MICHEL : À  ceux qui ont parie  sur un CLIPSÀS fragile et faible, je dois dire que nous 

avons releve  les de fis avec de termination et qu&#39;aujourd&#39;hui nous avons un CLIPSÀS fort. 

Àvec des finances e quilibre es. Nous nous sommes re unis en Àlbanie avec la plus grande participation 

de notre histoire. Quatorze nouvelles obe diences ont adhe re , ce qui est le nombre le plus e leve  de 

nouveaux membres au cours d&#39;un mandat pre sidentiel. 
 

Interview re alise e par Milton ÀRRIETÀ-LO PEZ 
 

Lire la suite de l’article 

 

https://www.webfil.info/post/clipsas-aujourd-hui-un-entretien-avec-iván-herrera-michel
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Salut, Divine Lumière  

… de celui qui, revêtu d'un éclat transcendant parmi les heu-
reux royaumes de la lumière, surpassait en splendeur des myriades 
de brillants esprits ! 

   John Milton 

Adam avait été élevé au troisième degré environ dix-huit mois auparavant et 
avait déjà fait de grands progrès dans le décodage de certaines des allégories et 
des idées les plus facilement accessibles qui lui étaient parvenues au cours des 
cérémonies de passage. En outre, il avait commencé à lire les manuels des trois 
degrés. 

Ses impressions sur le monde nouveau et curieux dans lequel il faisait ses premiers pas maçonniques 
e taient mitige es. Àpre s les merveilles des premier et deuxie me degre s, il avait demande  a  certains 
des fre res les plus a ge s de sa loge comment il devait comprendre le sombre de sespoir du troisie me. 
Ils lui ont souri avec indulgence et lui ont servi un baratin dont l'essentiel e tait qu'il ne prenne pas 
tout cela trop au se rieux. 

Mais dans le me me temps, il s'e tait lie  d'amitie  avec des fre res plus jeunes, fraî chement diplo me s de 
l'universite , qui avaient leur propre vision de la nature et de la science, et de l'influence des grands 
penseurs de la fin du XVIIe sie cle, et de la Royal Society en particulier.  

L’un des aspects qui avait fait une forte 
impression sur Àdam e tait la juxtaposi-
tion sous tant de formes de la lumie re et 
de l’obscurite , et du noir et du blanc.  

Il prit conscience de ce que, dans la ce re -
monie d’initiation, il e tait passe  des 
te ne bres a  la lumie re, et qu’il n’avait 
retrouve  la « bénédiction de la lumière 
matérielle » que pour contempler l’incon-
tournable pave  mosaî que, pour lui rap-
peler que les te ne bres d’ou  il e tait venu 
n’e taient pas des te ne bres absentes de sa 
propre expe rience, mais des te ne bres qui 
e taient le comple ment de la lumie re, et 
repre sentaient un danger toujours pre -
sent tapi au pe rime tre de la lumie re.  

Mais en dehors de la lumie re mate rielle, il y avait profusion de sources lumineuses : trois grandes 
lumie res, trois petites lumie res, l'E toile Flamboyante et la Gloire de Dieu en son centre, sont pre -
sentes dans la loge. 

Julian Rees  

 

Lire la suite 

https://www.webfil.info/post/salut-divine-lumière
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Hiérarchie et Liberté 

La hie rarchie est de finie comme une classification dans 
laquelle les termes sont place s dans une relation de 
subordination . chaque terme de pendant du pre ce dent 
et contro lant le suivant. 

Dans une communaute  ou une socie te , le syste me hie r-
archique de finit les individus, leurs e tats, leurs fonc-
tions, en fonction de diffe rents niveaux, Chaque niveau 
correspondant a  un degre  de pouvoir, de responsabilite , 
de compe tence ou de dignite , supe rieur a  celui du 
niveau imme diatement infe rieur. 

Sous le nom de hie rarchie, le monde se culier accepte un 
ensemble de personnes auxquelles est accorde  le droit 
de de cider et de gouverner. 

Le biologiste Pattee affirme : « L’organisation hiér-
archique est un principe fondamental de la nature et 
une caractéristique essentielle de la vie. »  

Un autre biologiste, Jevons, de clare : « En biologie, la hiérarchie organisationnelle, établissant un 
pont entre les parties et le tout, est un concept central et essentiel. » 

Le concept d’organisation hie rarchique est une condition fondamentale si l’on veut tenter d’intro-
duire l’unite  dans la diversite  des sciences. Il conduit a  une philosophie cohe rente de la nature et a  
une unification de ses lois.  

Chaque organisme vivant ou socie te  est compose  d’e le ments pre sentant deux caracte ristiques oppo-
se es : 

• une tendance a  s’inte grer pour fonctionner comme partie d’un tout ; 

• une tendance a  se disperser pour pre server son autonomie. 

La tendance a  la dispersion est la manifestation de notre individualite , et notre tendance a  l’inte gra-
tion exprime notre de pendance vis-a -vis d’un groupe social.  

Dans une hie rarchie bien e quilibre e, l’individu doit conserver ce double caracte re qui, dans son en-
semble, be ne ficie d’une certaine autonomie, dans les limites des contraintes impose es par les in-
te re ts du groupe auquel il appartient 

Christine H.

Lire la suite 

https://www.webfil.info/post/hiérarchie-et-liberté
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Vous avez dit 33 … 
95 répondit l’écho ! 

Là, surgit une multitude de questionnements. Souvent avec un sourire moqueur ... parfois 
avec un zeste d’admiration. Les vindictes sont à l’échelle, si je puis m’exprimer ainsi. 
 
En nume rologie la diffe rence entre 33 et 95 est de 62 … et comme nous le savons tous, 62 est e gal a  
8. Le nombre 8 est le symbole du fondement … 
 
• 33 a pour valeur 6 dont la repre sentation symbolique sugge re un e quilibre parfait des polarite s 

(triangle « pointe en haut » et triangle « pointe en bas », pour re aliser une fusion) … E quilibre 
difficile a  re aliser cependant, raison pour laquelle les Maçons savent que « Ordo Àb Chaos ». 

• 95 a pour valeur 5 qui est le symbole parfait de l’homme en devenir. Lequel par son asce se at-
teint sa comple tude par le 10 (son double), c’est a  dire l’Unite  … celle qui rassemble parfaite-
ment ce qui est e pars … 

 
Notons que 9+5 vaut 14. C’est a  12 et son double. 12 est le nombre 
de fene tres ouvertes, dans notre temple, vers le vou te sacre e. Le rap-
port de 10 a  12 est bien connu des constructeurs : Il participe d’un 
lien intime entre PI et PHI (Une invitation a  conside rer la spiritualite  
de la matie re).   
 
Pour simplifier notre propos le nombre 8 qui se pare le 33 de 95 est 
le symbole du fondement.       
 
Cette méditation concerne, le lecteur l’aura deviné, plus particulièrement 
des Rites dits Égyptiens dont nous savons d’ailleurs qu’ils n’en portent 
que le nom puisque prétendre se référer à l’Ancienne Égypte pour ac-
complir sa métamorphose spirituelle, cela me semble quelque peu osé si 
l’on regarde les matières symboliques, Philosophiques, Alchimiques et 
Hermétiques réellement travaillées. 
 
 

Avant de partager ma méditation avec vous, je pense qu’il serait juste de me présenter. Je suis né une deu-
xième fois le 27 fèvrier 1983 à la Respectable Loge Jean Moulin du Grand Orient de France à l’Orient de 
la « rue cadet » à Paris.  
 
Mes parrains sont le frère Paul Fortunet et Eric, mon deux fois frère. En cette es-
pace « sacré » j’y ai pratiqué le Rite Français jusqu’en 1996. Mes cultures Chré-
tienne et Tibétaine ne pouvant pleinement s’exprimer, le Frère Grand Orateur me 
dirigea vers une Obédience pleinement reconnue en ces temps là : La Grande Loge 
Française de Memphis Misraïm dont la sensibilité initiatique rassemblait un peu 
plus que les champs sociaux et philosophiques associés à la vie de l’homme … vi-
vant dans un espace « sociétal » comme l’on dit aujourd’hui, même si, au demeu-
rant, la spiritualité pouvait y être présente … 
 

 
Gérard Baudou-Platon 

Lire la suite de l’article 

https://www.webfil.info/post/vous-avez-dit-33-95-répondit-l-écho
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ANNIE BESANT (1847-1933) :             

FRANC-MAÇONNE, THÉOSOPHE,  SOCIALISTE, 

RÉFORMATRICE ET FÉMINISTE  

Emma travaillait a  l’usine depuis seu-

lement un an. Àu de but, elle ignorait 

les douleurs dentaires et le gonfle-

ment de ses gencives. Elle e tait heu-

reuse d’avoir ce travail, qui, malgre  les 

longues heures et les conditions diffi-

ciles, lui permettait de nourrir ses 

trois enfants et de leur offrir un toit 

dans ce petit logement e troit de la rue 

Dorset. Finalement, la douleur devint 

insupportable et, lorsqu’elle re ussit 

enfin a  e conomiser les frais pour con-

sulter le me decin local, un homme 

d’a ge moyen pluto t distant et se ve re, il 

diagnostiqua chez Emma un cas de « 

ma choire phosphorique ». Emma le savait de ja . Deux de ses colle gues de travail, Mme Murphy et Mlle 

Ingham, avaient de ja  contracte  la maladie. Mme Murphy avait de la chance que son mari, cocher de 

profession, ait des e conomies et un bon emploi, ainsi qu’une nature bienveillante. Mais personne ne 

s’occupait de la pauvre Mlle Ingham, qui avait e migre  de Liverpool et e tait seule au monde. Un matin, 

son corps fut retrouve  sur l’Embankment, sa jupe remplie de pierres. 

 

Emma savait de ja  ce que signifiaient les douleurs dentaires et le jaunissement de sa peau, mais les 

mots du me decin eurent un effet catalyseur et elle se mit a  pleurer. Le me decin la re primanda et lui 

demanda de partir. C’e tait l’heure de son de jeuner, et il ne voulait pas d’une femme stupide et hyste -

rique en train de pleurer dans son cabinet. Le mari d’Emma e tait de ce de  du chole ra l’e te  dernier. Elle 

e tait elle aussi seule. Que feraient ses enfants lorsque les effets complets de la maladie se manifeste-

raient ? Les e coulements nause abonds, la de formation. Si la chance e tait de son co te , elle pourrait su-

bir une ope ration qui la transformerait en monstre, car la ma choire serait entie rement retire e, la fai-

sant ressembler a  ce pauvre John Merrill. Emma tomba a  genoux et pleura. L’un des passants cria :     

« De gage de la , espe ce de be casse ! » 

 

Ce re cit est fictif, mais la ma choire phosphorique, avec toutes ses connotations horribles, e tait bien 

re elle, et des personnes comme Emma et ses deux autres colle gues fictifs ont ve cu et souffert d’un 

sort insupportable. Le phosphore blanc des allumettes et l’absence totale de mesures de sante  et de 

se curite , ainsi que de compre hension des questions de sante  et de se curite  sur le lieu de travail, ont 

provoque  cette terrible maladie au XIXe sie cle. 

Darren Lorente-Bull 

Lire la suite de l’article 

https://www.webfil.info/post/annie-besant-freemason-theosophist-socialist-reformer-and-feminist
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« Ségurant, Le chevalier au 
dragon »  

d’Emanuele Arioli  

 D’abord, il s’agit d’une de couverte exceptionnelle d’un conte du 
Moyen À ge disparu et disperse  a  travers toute l’Europe, a  partir 
d’un manuscrit italien e crit en français du 13° sie cle.  
 
Son « inventeur » est un me die viste, archiviste-pale ographe, an-
cien e le ve de l’E cole normale Supe rieure de Paris, de l’E cole Natio-
nale des Chartes et de la Scuola Normale Superiore de Pise, Ema-
nuele Àrioli (photo ci-contre).  
 
Tre s diplo me  et hyper compe tent en langues anciennes, ce cher-
cheur a du  passer 10 ans en recherches pour parvenir a  rassem-
bler les fragments e pars de l’histoire de ce Chevalier au Dragon, 
e crite en paralle le aux histoires de la Table Ronde – ou  apparais-
sent d’ailleurs les principaux he ros de la Cour du Roi Àrthur – 
mais de sormais tombe e dans l’oubli, contrairement a  tous les re -
cits de Chre tien de Troyes et autres conteurs de l’e poque.   

 

Voila  donc un texte qui ressuscite du Moyen À ge, et 
qui nous emme ne dans le monde merveilleux des 
chevaliers, occupe s aux tournois pour prouver leur 
courage, admire s pour les batailles gagne es contre 
les ennemis, he ros chre tiens fide les a  leur Roi, dont 
la que te de ve rite  ne cesse jamais. 

 

Les premiers romans arthuriens naissent entre 
1190 et 1240 et la production se poursuit jusqu’au 
XVIe sie cle.  
 
La version la plus comple te de Se gurant le Chevalier 
au Dragon est conserve e dans un manuscrit de la 
merveilleuse bibliothe que de l’Àrsenal a  Paris, et 
c’est une compilation du XVe sie cle : de nombreux 
e pisodes sont me le s avec « les Prophe ties de Mer-
lin », et c’est la  qu’Emanuele Àrioli en a de couvert la 
trace.  

 
La 1ʳᵉ version du roman arthurien : « les Prophe ties de Merlin » a e te  re dige e en français a  Venise 
vers 1270. (Remarquons l'usage du français de ja  tre s re pandu a  travers plusieurs pays d'Europe) 
Cette « version de base » fait re fe rence a  de nombreuses informations familie res du lecteur habituel 
de romans arthuriens. La plupart des lieux sont des lieux imaginaires des re cits de la Table Ronde ou 
des lieux re els de ja  introduits dans la fiction arthurienne. Mais il en est un dans Se gurant qui est l ’î le 
de NonSachant, sa patrie, l’î le qui n’existe pas. 
 

Odile Griver 

Lire la suite 

https://www.webfil.info/post/ségurant-le-chevalier-au-dragon-d-emanuele-arioli
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Du zenith au nadir 

 L’enquêteur sur le diable s’était pris au piège de ses investigations, alors il décida de laisser 

un témoignage avant de sombrer : « Je ne vous dirai pas mon nom. Vous ne verrez jamais mon 

visage. Vous me croiserez sans me voir… Pourtant, mon passé était glorieux. Dans mon domaine, 

j’étais considéré comme le meilleur. Le meilleur, jusqu’à ce jour maudit... »  

 

Mes sœurs et mes fre res, vous avez accepte  de renoncer a  votre vie d’avant pour renaî tre maçons ; 

j’ai ve cu une aventure similaire, dans un autre univers. Mais je ne l’ai pas de cide , je ne l’ai pas choisi, 

elle s’est impose e a  moi ; je viens vous conter ici cette me saventure. 

 

Lorsque j’e tais vivant, je suis descendu aux te ne bres, par un escalier abrupt et glissant, et jamais je 

n’en suis remonte . 

 

Dans le monde d’en haut, le sens avait perdu la 

raison. 

Ceux qui m’aimaient semblaient vouloir me par-

ler pour tenter de me sauver, mais enferme  dans 

ma bulle de verre, je ne percevais que des re-

proches, dans un silence assourdissant. Je travail-

lais le jour, recommençais la nuit, et ce depuis 

des mois, m’enfonçant peu a  peu dans les sables 

mouvants d’une absolue me lancolie. Les soucis 

du jour j n’e taient pas traite s que de ja  les affres 

du jour suivant les surplombaient. Qu’ils aient ou 

pas du  n’incomber qu’a  moi seul, c’est ainsi que je les percevais, happe  par le vis sans fin de la de -

pression. 

 

Àu bestiaire de mes ennemis, une nouvelle entre e s’imposait. Une ennemie ordinaire ai-je cru au de -

part, que je pensais vite terrasser car l’intelligence ne la caracte risait pas. Mais peu lui importait en 

ve rite  : elle n’avait jamais cru que cette qualite  n’ait un jour servi a  quoi que ce soit, et par expe -

rience, elle savait n’en avoir nul besoin.  

Bruno Giordano 

NDLR : Notre fre re Bruno est membre d’une loge du Grand Orient de France.    C’est un re volte  pas-

sionne  par le destin des e toiles. 

 

Lire la suite 

https://www.webfil.info/post/du-zénith-au-nadir
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Question : - Y a-t-il beaucoup de Francs-maçons en 

France et beaucoup d’obédiences se demande Marie-

Joëlle. 

 

- Mag : Oui, beaucoup et de plus en plus de petites obédiences. Ici 

nous allons parler des 5 grandes obédiences datant du XVIIIe siècle.  

• Le Grand Orient (GO – 1783)) avec près de 53 000 membres 

• La Grande Loge de France (GLDF – 1895) avec près de 36 000 

membres. 

• Le Droit Humain (DH) 17 000 membres. Mixte 

• La Grande Loge Féminine de France (GLFF) 14 000 Membres 

• La Grande Loge Nationale de France (GLNF) après son implosion disséminée en plusieurs obé-

diences 

Depuis 1960 d’autres obédiences ont vu le jour. En 2016, 42 obédiences étaient répertoriées ainsi 

que le nombre de maçons qui auraient été au nombre de 190 000. Depuis… tout ce paysage a beaucoup 

changé ? Et aujourd’hui il y en a pléthore. 

Aujourd’hui un frère vient de nous dire qu’il y avait au moins 2OO obédiences et qu’il s’en créée tous les 

jours ou presque. Mieux vaut se rendre sur le site de Wikipedia. Là un grand étonnement car depuis les 

années 1980 des obédiences naissent sous tous les orients. Je reste sur un questionnement : où est l’uni-

versalisme de la Franc-Maçonnerie ? Quel besoin de vouloir créer encore et encore ? Ne serait-ce pas 

juste une histoire d’ego ?? 

 

 

Question : J’ai été refusé après un passage sous le bandeau et cela m’a vexé ! 

 

- Mag : Je vous comprends, pour la bonne raison que cela m’est arrivé ! Drôle de sensation : colère, humi-

liation, déception, mais pour qui se prennent-ils pour me rejeter ???, … 10 ans après … ce n’est plus le 

même regard. Ne soyez pas négatif. Plusieurs explications qui ne doivent pas vous culpabiliser. Vous 

avez été certainement très bien seulement voilà, vous avez peut-être répondu trop vite aux questions, 

mal répondu à une autre, vous étiez intimidé par le fait de sentir du monde autour de vous et vous qui 

ne voyez personne. Est-ce que votre esprit était libre ce jour-là ? Un souci, un problème, une contrariété 

même pas grave peuvent vous couper l’énergie. Surtout ne culpabilisez pas, ne soyez pas en colère. Pre-

nez le temps de réfléchir sur vous-même et votre état d’esprit ce jour-là. Vous allez trouver la réponse. 

Et osez renouveler votre demande. 

 

Magali Àime  

Lire la suite 

 

Questions de profanes 

Mag répond 

 

https://www.webfil.info/post/la-parole-aux-profanes-2


FIL-INFOS-  PAGE 12 

Ce qu’ils pensent de l’initiation 

Pauline Léon 

Pour Denzo : c’est avant 

tout, recevoir de l’infor-

mation 

 
« Etant entraîneur de football, 

l’initiation permet aux jeunes 

sportifs de tester de nouvelles 

choses et adhérer ou nom à l’acti-

vité. L’initiation permet l’acquisi-

tion des codes de l’activité spor-

tive, d’une norme par le biais 

d’une personne qui se fait pas-

seur d’un savoir. Le sportif ap-

prend par l’entraînement et la 

répétition de l’exercice » 

Pour Samuel : c’est le 

passage vers un appren-

tissage 

 
semble être un acte rituel qui se 

donne pour objectif l’apprentis-

sage d’une norme. De nombreuses 

tâches, non naturellement acquises 

par l’homme semblent devoir pas-

ser par l’initiation. En ma qualité 

d’enseignent, j’initie mes élèves à 

l’apprentissage de l’écriture.» 

Pour Hugo : L’initiation 

c’est une notion 

d’équilibre 

 
« Pour moi l’initiation doit pas-

ser par trois critères : social, 

physique et intellectuel. Elle per-

met d’accéder à des nouvelles 

compétences et à améliorer son 

estime de soi. Un changement 

positif qui peut évoluer sur du 

long terme.» « L’initiation  

Pour Léa : l’initiation c’est tomber et changer d’état 
 

« Pour moi, dans le mot initiation il y a de la profondeur. C’est tomber 

pour apprendre à se relèver. En se moment, je suis enceinte et cette pé-

riode est une initiation vers ma nouvelle vie de maman. Dans ma vie, je 

suis tombée amoureuse et ces interactions sociales m’ont permise de 

modifier la perception que j’avais de moi même.» 

L’initiation c’est un moment spirituel suspendu, qui n’appartient qu’à soi, hors 
du temps et qui restera à jamais gravé dans notre esprit.  
 

 

Lire la suite 

https://www.webfil.info/post/la-parole-aux-profanes-2
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La perle de verre  

par Vanessa 

NDLR : Notre sœur Vanessa est membre de la Grande Loge Fe minine de Belgique. En dehors de ses activite s profession-

nelles et de l’activite  maçonnique, elle est passionne e par la poe sie. 

Rappelons que la perle de verre est inscrite depuis 2020 sur la liste repre sentative du patrimoine culturel immate riel de 

l’humanite . « Dans les Actes de Thomas, célèbre écrit gnostique, la quête de la perle symbolise le drame spirituel de la chute de 

l'homme et de son salut. Elle finit par signifier le mystère du transcendant rendu sensible, la manifestation du Dieu dans le Cos-

mos. » (sources : https://www.luminessens.org/) 

https://www.luminessens.org/
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Saint-Jean d’été,  

ensemble pour espérer ! 
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Bulletin d'abonnement  

 

Que vous soyez franc-maçon-ne ou non, si vous souhaitez vous abonner a  cette revue 

maçonnique nume rique gratuite et mensuelle, merci de comple ter ce bulletin (ou le 

recopier) et le retourner a  fil.infosloge@gmail.com : 

 

Nom :  

Pre nom : 

Àdresse mail : 

Ville ou  vous habitez :  

Obe dience : 

Votre sujet d'inte re t pre fe re  : 

 

Remerciements  

 

Cette revue est le fruit d'un travail collectif avec la participation de  Christine, Magali,, 

Odile, Pauline, Vanessa, Bruno, Darren, Ge rard, Julian, Mateo et Milton.  Qu'elles et ils 

en soient remercie s. 

 

si vous aimez e crire sur un sujet qui correspond a  une des rubriques de ce magazine, 

n'he sitez pas a  nous adresser votre texte a  fil.infosloge@gmail.com  


